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La réalisation d’un livre en bande dessinée sur les Italiens du Père-Lachaise constitue une 

suite idéale du projet culturel homonyme, promu par le Com.It.Es. de Paris en collaboration 

avec le Consulat général d’Italie à Paris et soutenu par la Direction générale pour les Italiens 

à l’étranger de la Farnesina. 

Si dans la première phase du projet nous avons rendu hommage à la mémoire de plusieurs 

personnalités illustres, italiennes et françaises d’origine italienne, inhumées dans le célèbre 

cimetière parisien, nous avons choisi pour ce nouvel ouvrage une modalité narrative plus 

légère, au fort impact graphique et avec la capacité de s’adresser aussi au jeune public.

La bande dessinée sur le Père-Lachaise constituera certainement une inspiration et 

un soutien pour tous nos concitoyens qui décident d’aller à l’étranger à la recherche de 

meilleures opportunités. De plus, le projet s’insère dans une série, initiée par les Com.It.Es. 

de Bruxelles et de Berne, qui vise à illustrer, en bande dessinée, l’histoire de l’émigration 

italienne dans le monde. Sous une forme à chaque fois différente, chacune de ces histoires 

raconte les sacrifices endurés par nos concitoyens pour s’intégrer à l’étranger. Leur exemple 

est toujours d’actualité et ces graphic novels ont pour finalité d’en être le témoignage, non 

seulement dans notre pays, mais surtout auprès des institutions et des communautés locales.

J’espère donc que d’autres Com.It.Es. présents dans les pays qui accueillent les plus 

importantes communautés italiennes au monde entreprendront des initiatives analogues.

Je remercie tout particulièrement le Comité des Italiens à l’étranger de Paris pour avoir 

promu cette initiative, à laquelle ont contribué et participé, avec un formidable engagement, 

différentes composantes des collectivités locales, des personnalités du monde culturel, du 

spectacle, ainsi que des institutions. Pour le choix de la forme et la réalisation de l’œuvre, je 

souhaite remercier tout particulièrement maître Virginio Vona, auquel nous devons les très 

belles planches de cette bande dessinée.

L u i g i  M a ri a  Vi g n aL u i g i  M a ri a  Vi g n a ll i i 

Directeur généraDirecteur générall

pour les Italiens à l’étranger et les Politiques migratoirespour les Italiens à l’étranger et les Politiques migratoires

du ministère des Affaires étrangères et de la Coopération internationale italiendu ministère des Affaires étrangères et de la Coopération internationale italien
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Au cœur de l’emblématique cimetière parisien du Père-Lachaise se déroule une histoire 

qui retrace, à travers les vies des nombreux italiens qui y sont inhumés, le lien profond qui 

existe depuis toujours entre l’Italie et la France.

L’ouvrage, réalisé sous la merveilleuse forme artistique de la bande dessinée, est promu 

par le Com.It.Es. de Paris avec la contribution de la Direction générale pour les Italiens 

à l’étranger du ministère des Affaires étrangères et de la Coopération internationale et 

le soutien du Consulat général d’Italie à Paris. Il constitue un important hommage à la 

mémoire de nos compatriotes qui ont vécu et laissé une trace en France ainsi qu’à l’amitié 

indissoluble qui lie nos peuples et nos cultures.

Je souhaite que les plus jeunes trouvent dans cette œuvre l’inspiration et l’élan pour 

continuer à garder vivant ce précieux héritage des Italiens en France et pour nourrir 

toujours plus les liens étroits entre nos deux pays.

Mes plus sincères remerciements vont donc au Com.It.Es. de Paris et à tous ceux qui ont 

contribué à la réalisation de cette bande dessinée : bonne lecture !

Ire n e  Ca s t a g n o lIre n e  Ca s t a g n o l ii

Consule générale d’Italie à ParisConsule générale d’Italie à Paris
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Avec Le chant du coq, le Comité des Italiens à l’étranger de Paris a souhaité, dans la lignée 

de l’engagement culturel de ses prédécesseurs, reprendre sous forme de bande dessinée 

les recherches biographiques de l’ouvrage L’Italia del Père-Lachaise. Vies extraordinaires 

d’Italiens de France et de Français d’Italie, publié chez Skira en 2020.

Réalisé grâce à la contribution de la Direction générale pour les Italiens à l’étranger du 

ministère des Affaires étrangères et de la Coopération internationale et avec le soutien du 

Consulat général d’Italie à Paris, ce projet s’adresse au jeune public et a pour finalité de lui 

faire connaître les vies des Italiens illustres enterrés dans le célèbre cimetière parisien.

A cette fin, le Comité a choisi d’offrir les deux éditions (italienne et française) aux écoles du 

système de l’Éducation nationale présentes sur le territoire de la circonscription consulaire 

de Paris et proposant des cours d’italien, en signe d’amitié et d’engagement commun dans la 

valorisation des liens culturels entre les deux pays. Cette action s’inscrit dans le cadre de la 

coopération franco-italienne, qui s’est récemment réaffirmée dans le Traité du Quirinal.

Enfin, mes remerciements vont au dessinateur, Virginio Vona, au scénariste Marco Gnaccolini 

et au coordinateur éditorial Stefano Tamiazzo, ainsi qu’aux membres de la commission 

Culture du Comité – Giancarlo De Luca, Eleonora Ribis et Daniela Giacchetti – pour leur 

remarquable investissement dans la réalisation de ce projet. Bonne lecture !

O l e g  S i sO l e g  S i s ii

PPré s i d e n t  d u  Co m. It . E s .  d e  Pa ri sré s i d e n t  d u  Co m. It . E s .  d e  Pa ri s
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Ceci est une BD où 
tu es le héros. 

Ça veut dire que, tout en lisant 
l’histoire, il faudra faire des choix. 

Tu trouveras ces 
choix dans les 

encadrés jaunes.

C’est ça, des 
encadrés jaunes 
comme celui-ci. 

C’est toi, par tes 
choix, qui fera avancer 

l’histoire.

Si tu veux commencer
va p. 9
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Dans cette histoire, tu es SalvoSalvo. Un 
jeune homme italien. Tu es venu vivre à 

Paris. Tu paies tes études en travaillant 
comme livreur.

Grâce à ton 
smartphone, tu 

pourras découvrir 
et activer des extras 
au fil de l’histoire.

Tout commence avec 
ce bus, un bus vide qui file à 

toute vitesse dans les 
rues de Paris…

… qui d’un coup 
s’arrête et ne 

redémarre plus.

C’est à toi 
maintenant, que 

fais-tu ? 

Tu demandes des 
renseignements au conducteur.

va p. 10

Tu descends du bus.
va p. 12
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C’est ça, tu 
as bien compris : 

Terminus. Bienvenu 
dans l’au-delà. 

Dans 
l’au-delà ? Eh oui mon grand, je sais 

que tu t’attendais à un char 
tiré par des chevaux noirs,

ou à une barque 
en plein brouillard, 
en compagnie du dieu 

Charon…

mais non, pour toi 
c’est le 109. Avec ce que 

tu avais en poche quand on 
t’a retrouvé raide, c’est 

ce que tu pouvais 
te permettre

 de mieux. 

Je n’y comprends 
rien, mais bon… autant 
descendre que rester

ici parmi les fous. 
Alors au revoir ! 

À jamais, tu 
veux dire ! 
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Le bus repart.

Tu veux rentrer. 
Mais… tu es loin de tout.

Tu attends donc le 
prochain bus.

15 minutes plus tard… 
Toujours pas de bus. 

Tu attends 
encore un peu.

15 minutes plus tard… 
Toujours pas de bus.

Hors de question de marcher. 
Tu es trop loin de chez toi. Tu 
décides de prendre le métro. 

Mais il y a des gens derrière toi. 
Tourne-toi et regarde ce qui t’arrive.

va p. 13
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Excuse le retard. 
C’est toujours la 
même, ces maudits 
bouchons. C’était 

un plaisir de 
t’accompagner. 

M’accompagner ?! 
Mais où sommes-
nous ? Je veux 
rentrer chez 

moi, moi ! 

Ben oui, c’est ici 
chez toi, c’est ici 
que vivent tous 

les morts. 

On y passe 
tous, tôt ou 

tard... tu verras, 
tu t’y plairas.

Je n’y comprends 
rien, mais bon… autant 
descendre que rester 

ici parmi les fous. 
Alors au revoir ! 

Allons, ne t’énerve 
pas mon garçon ! Et 

profite de la vie, 
enfin… de la mort ! 

Les 
morts ? 
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Eh, les amis, 
regardez… un nouveau ! 

Pile à l’heure ! Mais… 
ça va ? 

T’inquiète, c’est 
toujours comme 

ça au début. 

Euh, oui, 
je crois oui… 

Et puis, 
tu es jeune toi. 

Qu’est-ce qui t’es 
arrivé ? Tu t’es battu
en duel pour la main
 d’une demoiselle ? 

Mais que je suis 
malpolie ! Je te pose 

des questions 
personnelles alors 
que nous ne nous 
sommes même pas 

présentés. Je suis la 
comtesse Virginia Virginia 

Oldoini. Oldoini. Voici 
mes amis… 

… Willy RizzoWilly Rizzo, 
photographe et 

designer ! Et 
Ferdinando BossoFerdinando Bosso, 

journaliste et 
révolutionnaire ! 
Et toi, comment 
t’appelles-tu ? 

Euh, Salvo. 
Je m’appelle 

Salvo… 

Continue à discuter 
avec la comtesse.

va p. 14

Dis bonjour aux amis 
de la comtesse.

va p. 16
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‘Salvo’… c’est un 
joli prénom ça ! À partir 

de maintenant tu peux 
m’appeler ‘Nikia’. C’est avec 

ce surnom que tout le monde 
tombe amoureux de 

moi, même… 

Même 
Napoléon III ! 
On sait, Nikia, tu 
n’arrêtes pas de 
nous le dire ! 

Et il n’y a pas 
que l’empereur qui a été 

ensorcelé par ma troublante 
beauté et mon charme 

envoûtant… 

… c’est tout 
Paris que tu as 

ensorcelé ! On sait, 
Nikia, tu n’arrêtes 

pas de nous 
le dire ! 

Excuse-nous de tant de frivolités, 
cher Salvo, nous sommes dans tous 
nos états aujourd’hui. Tu tombes en 
pleins préparatifs pour la grande 

fête italienne du Père-Lachaise. C’est 
notre propre fête des morts ! 

Il n’y a pas de meilleur jour pour 
arriver ici, tu verras des choses 

merveilleuses… 

En voilà 
une qui 
arrive ! 
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C’est la splendide 
Bugatti Type 57, 

quatre places. Elle 
a été projetée par 
ces deux génies du 

moteur… 

… les frères Bugattifrères Bugatti ! 
Ettore, Rembrandt… mais 
que faites-vous ici ? Vous 

ne deviez pas travailler sur 
votre sculpture pour 

la fête ? 

C’est exactement ce 
qu’on fait. Il s’agit d’une 

sculpture spéciale, 
du jamais vu. Une 

sculpture sonoresonore ! 

Nous enregistrons le 
vrombissement de la 

voiture pour en faire… le 
rugissement de la statue : 

et la statue sera 
un tigre ! 

Qu’est-ce que 
vous en dites, ça 
fait assez peur ? 

Suis les Bugatti 
à travers Paris.

va p. 18

Parle avec le 
journaliste.

va p. 16
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Salvo, j’ai vu 
tes yeux s’éclairer 

lorsque tu as entendu le mot 
‘révolutionnaire’. Tu aimerais 

en devenir un ? 

Oui, enfin je 
pense… enfin, je 

ne sais pas… 

Peut-être que 
oui, ou peut-être… en 
fait je n’ai pas encore 
compris quel serait 

mon vrai combat. 

Comment ça, ton vrai 
combat ? Il n’y a qu’un 

combat : le combat 
antifasciste ! Suis-moi au 
siège de l’action italienne, 
103 boulevard Saint Denis. 

Tu pourras te joindre à nous : 
nous combattrons contre 
Hitler, Mussolini, Franco… 

libèrerons le monde 
entier, et… 

Excuse-le, Salvo. 
Il croit que le monde 
est encore dans les 
mains du fascisme et 

du nazisme. Ah bon, ce 
n’est plus 
le cas ? 

Suis-nous, Salvo. 
Nous t’accompagnons 

là où tout commence et 
où rien ne finit… dans 

le merveilleux 
Père-Lachaise.Père-Lachaise. 
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Le Père-Père-
LachaiseLachaise ? Le… 
le… cimetière ? 

Pour les vivants, ce 
n’est qu’un cimetière… 
Mais pour nous c’est 

un lieu magique ! 

Et tu as choisi le 
meilleur jour pour arriver, 
Salvo ! Nous préparons la 

grande fête des morts ! Nous 
l’organisons tous les ans, nous 
les italiens du Père-Lachaise ; tu 

verras, c’est la plus belle 
fête du monde ! 

Fais-moi 
confiance, je m’y 
connais en grands 
événements, moi !

J’ai pris en photo la 
libération de Paris, le festival

de Cannes, les stars de Hollywood, 
les plus grandes figures de l’art, 

de la mode, de la politique de 
tout le XXe siècle ! 

À propos, Salvo, 
réponds à cette 

question que me posait 
toujours Picasso : 
est-ce grâce à l’art 
ou à la politique 

que l’on peut 
changer le 
monde ? 

Réponds : ‘ART’
va p. 22

Réponds : ‘POLITIQUE’ 
va p. 32
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Ah, ces Bugatti, 
aussi insaisissables 
que leur légende… 

Quelle 
légende ? 

Si, en marchant la nuit 
dans Paris, tu es emporté par un 
coup de vent et que ton cœur 

s’emballe, comme pris d’une passion 
soudaine, on raconte que ce n’est 

pas un coup de vent… 

… ce sont les deux 
frères Bugatti qui 

passent, traversant Paris 
avec, à bord, leur 

père Carlo. 
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Paris, gare à toi ! 
“Si c’est une Bugatti, 
on ne passe pas ! ”*

Vous entendez ça, 
les amis ? De la musique ! 
Les répétitions pour la 

fête ont dû commencer ! 
On va voir ça de 

plus près ? 

Continue à rouler 
avec les Bugatti.

va p. 20

Va voir les préparatifs 
de la fête.
va p. 22

Traduction du slogan italien : « C’è una Bugatti, non si passa ! »
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À l’aaaaaaide ! À l’aaaaaaide ! 

Ettore, mais Ettore, mais 
ralentis voyons !! ralentis voyons !! 
Tu vas trop vite ! Tu vas trop vite ! 

Tu veux que je meure Tu veux que je meure 
une deuxième fois une deuxième fois 

d’une crise d’une crise 
cardiaque ?! cardiaque ?! 

Ahahah ! 
Très bien, papa, 
arrêtons-nous 
un instant. Ça me 

permettra de tester 
les freins. Attention, 
tiens-toi fort, ou tu 
risques le plongeon 

dans la Seine ! 
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Rembrandt, que penses-tu de 
ma troisième règle ? ‘L’originalité du 

design n’est rien sans la perfection de 
l’exécution’. Elle est tout simplement 

parfaite cette voiture, non ?

C’est moi qui vais te 
dire ce qui est parfait. 

Les meubles ! Les meubles 
sont parfaits, parce qu’ils 

ne bougent pas, eux, 
pas comme ces engins ! 

Mon cher Ettore, 
ta deuxième règle est 

vraie, elle aussi : ‘Ce qui 
est beau est efficace’. 
On va le monter sur la 
statue, ce son, ou on 

continue à vadrouiller 
dans Paris ? 

Un autre tour 
de Paris ?? Je vais 

vous en dire une, de 
règle, moi : laissez-

moi descendre 
immédiatement !! 

Rends-toi à la statue du tigre. 
va p. 25va p. 25

Ne laisse pas descendre Carlo et 
continue à rouler dans Paris 

va p. 19va p. 19
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On entend des sons 
depuis le Père-Lachaise.

Tu es envoûté par la 
musique. Écoute-la. QR
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ah, che bel vivere, che bel piacere, per un barbiere

di qualità, ah bravo figaro
di qualità, ah bravo figaro

braviss imo, bravo!!! là là là

Le Barbier de Le Barbier de 
SévilleSéville, œuvre de 

notre cher Rossini… 
écoutez, c’est le 

magnifique air ‘Largo 
al factotum’ ! 

Mais… on a le 
droit de faire de 

la musique dans un 
cimetière ? 

Aujourd’hui on a le 
droit de faire ce qu’on 

veut ! C’est le jour où l’on 
se souvient ce que la vie 

signifiait. Comment mieux le 
faire qu’en musique ? 

Suis la musique et 
entre dans le cimetière.

va p. 24va p. 24

Regardez, de la 
fumée ! On dirait 

que quelque chose a 
explosé. Pensez-vous 
que notre fête soit 

en danger ? 

Entre dans le cimetière et 
va en direction de la fumée.

VA P. 40VA P. 40
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1 2 3 4

Tous les ans, 
pour le jour 
des morts… 

... Nous 
les italiens du 

Père-Lachaise, nous 
mettons en scène 
un grand opéra 

lyrique… 

… histoire de 
revivre un peu… 

Nos voix sont 
les plus belles 

de tout l’au-delà ! 
Tu les reconnais, 

Salvo ? 

Euh, il vaut 
peut-être mieux poser 

cette question aux chefs 
d’orchestre, Marco Marco 

Bordogni Bordogni et 
Angelo Tarchi. Angelo Tarchi. 

Voici la réponse, Salvo: 

1. Enrico Tamberlick Enrico Tamberlick, ténor  
2. Marietta Alboni Marietta Alboni, alto  
3. Giulia Grisi Giulia Grisi, soprano  

4. Eugenia Savorani Eugenia Savorani, soprano 

Et puis il y a 
elle, ‘la divine’… 
Maria CallasMaria Callas ! 

Une voix unique 
dans l’histoire de la 
musique. Elle a été 
naturalisée italienne 

de 1949 à 1966.

Sais-tu que sa tombe au 
Père-Lachaise est vide ? 

Mais comme tu le vois, son âme 
revient tous les ans chanter 

pour notre fête 
des morts.
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… quelle émotion ! 
Regardez ! La scène 
est presque prête 
pour notre mise 

en scène ! 

Est-ce que vous avez 
vu Rossini ? J’aimerais le 
prendre en photo. Je n’y 
arrive jamais… il se défile 

à chaque fois.

Il ne se laisse 
approcher que par 

les belles femmes. Tu as 
de la chance de m’avoir 

comme amie, Willy. 
Allons trouver 

Rossini...

Approche-toi et regarde 
le tigre de plus près.

va p. 38va p. 38

Suis la musique.
va p. 26va p. 26
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Regardez, 
là-bas, c’est 

Rossini avec son 
violon. Et il n’est 
pas tout seul… 
Willy, tu es prêt 
à dégainer ton 

appareil ? 

yves montandyves montand
CLIC!CLIC! QR

QR

QR

Prends toi-même les 
photos de Willy Rizzo en 
encadrant les qr codeqr code.

gioacchinogioacchino
rossinirossini
CLIC!CLIC!

vincenzo vincenzo 
bellinibellini
CLIC!CLIC!
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QR

QR

stéphanestéphane
grappelligrappelli

CLIC!CLIC!

Les sœurs 
MilanolloMilanollo et leur 

violon Stradivari
CLIC!CLIC!

La musique pour la fête 
est presque prête. Mais il nous 

manque… le livret de l’opéra. Tout 
le monde est en panique, surtout les 
chanteurs : ils ne savent pas ce qu’ils 

doivent chanter ! Nous avons perdu nos 
deux auteurs. Introuvables ! Pouvez-
vous les chercher pendant que nous 

finissons la répétition ? Va chercher 
les auteurs.

va p. 28va p. 28

Continue à assister 
à la répétition.

 va p. 30va p. 30
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Les deux auteurs 
se cachent parmi 

ces personnalités. 
Trouve-les.

Je suis 
Serge Peretti,Serge Peretti, 
premier homme 

danseur étoile de 
l’opéra de Paris.

Je suis Fabrizio Fabrizio 
Ruffo,Ruffo, cardinal.

Je suis Maria Maria 
Taglioni,Taglioni, la plus 
grande ballerine 

romantique. 

Je suis Emmanuela Emmanuela 
Potocka,Potocka, comtesse, 
femme mondaine et amie 

de Proust. 

Je suis Joachim Joachim 
Murat,Murat, général de 
Napoléon et Roi de 

Naples. 

Je suis 
Pietro SavorgnanPietro Savorgnan 

di Brazzàdi Brazzà,
explorateur. 

Je suis 
Giandomenico Giandomenico 

Facchina,Facchina, artiste 
mosaïste. 

Je suis 
François-Xavier François-Xavier 
Tortoni,Tortoni, maître 

du café. 
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Politique 

Politique 

Politique 

Politique Politique 

Politique Politique 

Politique 

Art 

Art 

Art 

Art Art 

Art Art 

Art 

Je suis Carlo Denina, Carlo Denina, 
bibliothécaire de Napoléon. 

Et je dis que le livret 
de notre opéra doit se 

terminer comme suit : ‘seule 
la politique pourra changer 

le monde’. N’êtes-vous pas 
d’accord avec moi ? 

Je suis 
Giuseppe Leti,Giuseppe Leti,

avocat et poète, et je 
pense que notre livret 

devrait se terminer 
par : ‘seul l’art pourra 

changer le monde’. 
N’êtes-vous pas 
d’accord avec

 moi ? 

Tu es d’accord avec Carlo 
Denina, va parler de politique.

va p. 33va p. 33

Tu es d’accord avec Giuseppe Leti, 
retourne assister aux répétitions.

va p. 30va p. 30
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QR

QR

La répétition est un vrai chaos. Le compositeur Luigi Luigi 
CherubiniCherubini et le chanteur Georges MoustakiGeorges Moustaki veulent 

tous les deux être les premiers à jouer et, en se disputant, 
ils finissent par jouer en même temps. Le résultat est une 

parfaite cacophonie 

Donne un 
sens à la 

répétition 

Fais d’abord jouer 
georges moustakigeorges moustaki

Fais d’abord jouer 
luigi cherubiniluigi cherubini
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Hey, Salvo, tu as 
entendu ce vers de 

Moustaki ? On dirait 
qu’il a été écrit 

pour toi… 

“Le jeune 
facteur est mort, 

il n’avait que 
dix-sept ans… .”

“... Et quand 
son âme 

l’a quitté...”

“... Un rossignol 
quelque part 

a chanté!”

Salvo, c’est l’heure. 
Es-tu prêt à rester 
ici, avec nous, pour 

toujours ? 

Réponds : 
‘Je suis prêt’ 

va p. 42va p. 42

Réponds : 
‘Je ne suis pas prêt’ 

va p. 45va p. 45
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On entend des
voix sortir 

Père-Lachaise... 

Des énergies nouvelles ! Du 
Des énergies nouvelles ! Du 

renouveau ! Des jeunes ! De la renouveau ! Des jeunes ! De la 

promotion culturelle ! 
promotion culturelle ! 

Encourager les études ! 

Encourager les études ! 
Faire émerger un mouvement 

Faire émerger un mouvement d’idées dans ce monde si ess ouff lé ! 
d’idées dans ce monde si ess ouff lé ! 

Entrez dans 
le cimetière. 
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Piero, tu as raison, 
mais… tu es mort à 25 ans. 
Et tu es resté le même… un 
rêveur. Un utopiste. Il te 

manque le cynisme que l’on 
acquiert avec l’expérience, au 
fil des années, et qui te fait 

comprendre que la question 
n’est pas tant quoi 

réaliser mais comment 
le réaliser.

Salvo, je te présente 
nos ‘intellos’. À chaque 
fête des morts, ils se 
retrouvent et font 

le même débat. Ils sont 
tellement barbants… 

Barbants ? 
Mon ami Aurelio Orioli, Aurelio Orioli, 

barbant ?! Son esprit est en 
pleine forme, je vous le garantis 

! Nous sommes enterrés dans 
le même tombeau, et il m’arrive 

encore d’être ébloui par l’éclat 
de ses idées, ça m’empêche 

de m’endormir ! 

Aurelio, tu me 
demandes donc 

comment faire pour 
changer le monde ? 

Voici comment… 

Continue à écouter 
Piero Gobetti. 

va p. 34va p. 34
Laisse-les à leur 

discussion et passe 
ton chemin. 
va p. 36va p. 36
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Ahaha, tu parles 
de fantômes ! Tu les 

effraierais et c’est tout ! 
Qu’est-ce qu’on peut bien 
leur apprendre, nous les 

vieux, aux jeunes 
d’aujourd’hui ? 

On peut leur raconter 
l’histoire de notre vie. Elle 

peut les inspirer. Par exemple, 
voici la mienne

QR

QR

QR

QR

QR

Découvre la vie de... 

aurelioaurelio
orioliorioli

carlocarlo et 
nello rossellinello rosselli

amilcareamilcare
ciprianicipriani

eugenio eugenio 
chiesachiesa

... On ne peut changer 
le monde qu’en partant 

de nous, et non des autres. 
On ne peut attendre que 
quelqu’un ou quelque 

chose le fasse à 
notre place. 

Et si nous nous 
rendions, sous forme de 

fantômes, cette nuit par exemple, 
dans les rêves d’une jeune personne 

et qu’on lui donnait l’inspiration 
nécessaire à la lutte pour la 

liberté? Et si on lui donnait le 
courage de défendre ses idées 

humanistes et une vision 
politique en faveur 

de l’égalité? 
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Piero GobettiPiero Gobetti a 
gardé l’expression qu’il 
avait quand il est mort : 

celle d’un enfant abandonné. 
D’un garçon triste et 

malheureux. J’aimerais l’aider 
à se réjouir un peu… 

Invite Piero Gobetti 
à danser à la fête. 

va p. 39va p. 39

Si Piero 
n’accepte pas l’invitation, 

je viendrai volontiers à sa 
place ! Le PÈRE-LACHAISE est 

le Panthéon des Italiens exilés. 
Nous avons choisi Paris comme 

refuge et lieu de liberté. 
Nous devons rendre 

hommage à cette liberté, 
en faisant la fête. 

Bien dit ! 
Tous les ans, à cause de nos 

beaux discours on rate la grande 
fête. Pour une fois, allons-y et 
laissons-nous emporter par la 

musique ! 

Va écouter les 
répétitions de musique.

va p. 24va p. 24
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et voilà!

Bravo Achille ! 
Maintenant, essayons 

le salut final ! 
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QR QR

“Tous les 
sauts dans le vide 
méritent d’être 

vécus ”

Salvo, ce clown 
n’est autre que le 

célébrissime… 

… Achille Achille 
ZavattaZavatta ! S’il 

n’était pas enterré 
ici, lui aussi, ce 

cimetière serait un 
vrai dortoir. 

Ah, mes deux révolutionnaires 
préférés du Père-Lachaise, Andrea CaffiAndrea Caffi 
et le Clown ZavattaClown Zavatta ! Je vous en prie, 

racontez donc à notre nouveau compagnon 
comment vous avez brisé des chaînes t

oute votre vie… 

Willy, toujours 
le même, tu exagères ! 

Je n’ai été qu’un 
«homme de lettres»… 

Salvo, regarde, 
voici mon 

tout dernier 
numéro... 

Allez à la grande 
scène de la fête, il y a 

de la musique et de la danse ! 
Et bientôt on y sera aussi ! 

Allez, bonne fête 
des morts ! 

Va voir la scène 
de la fête.
va p. 25va p. 25

Poursuis ta promenade 
dans le cimetière.

va p. 41va p. 41
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QR

QR

QR

Le tigre imaginé 
par Rembrandt Bugatti 

semble vrai ! Et voici nos 
peintres Pio Santini Pio Santini et 
Serge BelloniSerge Belloni… qui 

ont fait un miracle 
comme d’habitude.

Après la fête, 
je leur demanderai 
si je peux le garder 

avec moi. Ça irait 
bien sur ma tombe 

n’est-ce pas ? 

Vois qui est 
serge belloni.serge belloni.

Vois qui est  
pio santini.pio santini.

Regarde qui 
est là, à genoux, 

comme en prière, en 
train de peindre une 
scène de théâtre. On 
dirait un apprenti 

quelconque… 

… un des plus 
grands artistes 
de l’histoire… 

Découvre l’histoire  
d’amedeo modigliani.d’amedeo modigliani.



39

En ce jour, chacun doit trouver sa 
place dans la grande fête et être célébré 
par les vivants. Si tu étais dans l’au-delà, 

comment aimerais-tu participer à la fête ? 

Peindre et 
jongler ?
va p. 25va p. 25

Jouer et danser ? 
va p. 24va p. 24

Construire et 
expérimenter ?

va p. 26va p. 26
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Sacré nom de nom ! 
J’ai eu moins de mal à 

construire la tombe de 
Napoléon et à réunir le 
palais du Louvre et les 

Tuileries qu’à comprendre 
comment marche cette 

maudite machinerie… 
quelle idée de faire 

sortir de la statue le 
rugissement de ce 
fou de Bugatti ! 

Ah c’est toi, Louis Louis 
ViscontiVisconti ! Nous avons vu de 
la fumée au loin : qu’est-ce 

que tu as fait exploser 
cette fois ? 

ehm… 
Ce n’est qu’un tout 
petit souci avec la 

statue pour la fête… 

... Travail!
Travail!
Travail!

"Visconti dira au passant 
qu’aucun génie n’atteint la 
gloire sans être happé par 
le travail". Alors, laissez 
donc travailler ce génie 

d’architecture que 
je suis… 

Dès que je 
trouve ce taré de 
Bugatti, il aura de 
mes nouvelles… 

Continue ta promenade 
dans le cimetière.

poursuis la lecture poursuis la lecture 

Si tu veux voir ce 
taré de Bugatti 

VA P. 18VA P. 18

* Passage de l’oraison funèbre en hommage à Visconti.
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Désolé, mesdames 
et messieurs, je ne 
peux vous laisser 

passer… à moins que 
vous ne résolviez

 mon énigme… 

Le symbole du 
monde est un grand 
facteur qui, en cas 
de pluie et de froid, 

retrouvera toujours 
son chemin. De quel 

oiseau s’agit-il ? 

Quelle réponse 
donnerais-tu 

à cette énigme ? 

Tu veux découvrir si ta 
réponse est exacte ? 
Tourne la page… Tourne la page… 
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La réponse 
est… le pigeon le pigeon ! 

Excuse la blague, 
il n’y avait aucun problème 

à passer, sauf que… j’ai 
l’impression de ne t’avoir 

jamais vu avant. Enchanté, je 
suis Cino del Duca.Cino del Duca. 

QR

Et j’aime 
accueillir les 

nouveaux venus 
avec une poésie. 

Je pense justement 
en avoir une parfaite pour toi. 

"C’est là-haut le paradis,
Et là-bas c’est l’enfer,

 Et je vole, indécis, 
Entre l’aller et 
le retour... "

“... La rose rouge meurt en hiver,
Mais revient au printemps,

On dit que rien n’est jamais éternel,
Mais moi je rêve, et je rêve encore ... ”
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QR

Eh, vous là, 
les feignants ! Vous 
me dérangez et vous 
dérangez aussi mon 

cheval, avec votre poésie 
dans la bulle 
hors-champ ! 

“… D’être moi au-delà des murs,
Un pigeon voyageur, 

Avec les couleurs de l’aurore,
Sur ma poitrine en amour... ”

ahahaha... Tiens, c’est 
le célèbre circassien 
Antonio FranconiAntonio Franconi…

Partons, 
ne dérangeons pas ses 
entraînements. Cino del 

Duca peut donc continuer 
à déclamer son poème 

hors-champ… 

Ah merci, où en étais-je ? 
Ah oui, le dernier vers… 

Poursuis ton tour du 
cimetière. 
va p. 26va p. 26

Tourne la page et mets 
ton cœur en paix. 

“... Voler au travers des tempêtes,
- Tu es le roi des idiots -

Mais pour moi les cieux bleus,
Sont des cieux trop vides.

Et si tu veux avoir le 
coeur en paix,

Maintenant choisis, 
toi qui lis…”
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Salvo, j’ai l’impression 
de te voir sourire pour 
la première fois de toute 
la journée ! Bravo ! Voilà 

l’esprit de notre fête 
des morts ! 

Toutes vos histoires, 
toutes vos vies me font 

sentir comme un 
homme… nouveau. 

Et, bien que je ne vous 
connaisse pas, j’ai l’impression 

d’appartenir, ici… Comme si 
j’avais trouvé une nouvelle, 
grande, famille et… comme si 
je ne me sentais plus seul. 
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Ne t’inquiète 
pas, Salvo, tu 

verras… 

Tu as une 
dernière 

chose à faire, 
maintenant…

Tu vois, là-bas, 
ce sont Riccardo Riccardo 
Canuto, Canuto, le grand 

théoricien du cinéma, 
idéateur de l’expression 

‘septième art’, et le 
journaliste Claudio Claudio 

Treves.Treves.  

Ils font des interviews 
de tous les Italiens et les 
Italiennes qui resteront 
à jamais au Père-Lachaise. 
Ils veulent tourner un 

documentaire infini. Et toi, 
Salvo… va raconter ! 

Va raconter 
ton histoire, ce 
qui t’es arrivé… 

la mort n’est 
qu’une nouvelle série 
d’aventures qu’il te 

reste à vivre. 
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Ensuite, toi notre 
jeune livreur, tu 

devras nous faire, à 
tous, une promesse...

... Promets de 
prendre avec toi 

notre souvenir et 
de l’amener sur la 
terre des vivants. 

Comtesse, 
pourquoi est-
ce que tout 

devient 
flou ? 

Parce qu’il est 
temps pour toi 
de mourir et de 
revenir à la vie ! 
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Tu t’es couché 
avec tes chaussures ! 
Dans mon lit ! Et dans 

mes draps !

Giulia, 
salut… mais… où 
sommes-nous ? 

Toi, pour 
sûr, tu seras en plein 
cauchemar si tu ne file 

pas me faire un café 
tout de suite. 

Salvo, Salvo… 
réveille-toi ! 
Mais… oh, mais 

t’es dégoutant ! 
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À propos de 
cauchemar… hier j’ai 

travaillé jusqu’à tard, j’ai 
livré des cartons super 
lourds au Com.it.es. … 

et tu sais ce qu’il y avait 
dedans ? Des livres, 
il y en avait au moins 

un million...

J’en ai gardé un. 
Pour toi, parce que 
je sais que tu aimes 
les livres d’histoire. 

Merci, mon 
Robin des Bois. 

Mais je n’entends 
pas le son de la 

cafetière… 

J’en ai lu quelques pages 
avant de m’endormir. Et tu sais 

quoi, Giulia ? Si les personnes dont 
parle ce livre revenaient au monde, 

peut-être qu’ensemble, avec 
elles, on pourrait… 

… changer
 le monde. Mais 
pour de vrai. 

Ok, j’ai 
compris, je 
vais faire le 

café... 

D’accord, moi je 
reste un peu au lit, je 

veux essayer de me 
remettre dans mon rêve 

pour faire un autre 
parcours… 

Te remettre 
dans ton rêve ? 
Mais Salvo, il est 

tard ! Tu ne 
dois pas aller 
travailler ? 

Si tu peux rester au lit, 
remets-toi dans le rêve... 

va p. 13va p. 13
Si tu dois 

aller travailler... 
fin.fin. Mais reviens rêver 

autant de fois que 
tu voudras. 
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